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dire, que quoique Mr. le Duc d'Otleans eut
rencontré de grandes difficultez 3 cette entre-
prife , fecondé de la valeur de fes- troupes , il
me s'eft point rebuté, ni par la perte des Con-
vois que la Flotts des Alliez enleya, niparla
fenteur de faire venir de fort loin & avec des

eines incroyables, I'Arcillerie & les munitions
gc bouche & de guerre; ni par la fterilité da
Pais, ni par la nombreule Garnifon, ni par la
mauvaife diflpofition du terrain, ( qui ne per-
mettant pas feulement 3 caule des pierres &
des rochers de trouver de la terre pour couvrir
Yes troupes dans la tranchée, on fur obligé d’en
faire apporter d'aflez lojn pour remplit les Ga-
bions & lts facs pour s’en faire des remparts:)
ni par le voifinage d'une Armée ennemic, qui
attendoit de jour 3 aucre un puiffant fecours
d'Tralie; §. A. R, dis-je, furmonra tous ces
obftacles, & fans trop expofer fes troupes ne
laiffa pas de poufler ce Siege de maniere, que
Ie 5. du mois de Juyiller, ayant commencé de
faire bartre en bréche, on fue en érat la nuitdu
9. au 10, de faire atraquer le chemin couvere,
Ton s’en rendit le maftre, nonobftant l¢ grand
feu des Affiegez, qui firent de vigourenfes for-
tics, mirene le feu 3 quelques fonrneaux , le
tout avec fi pen de fuccés, que le lendemain
le Comte d’Effren, qui commandoit dans la
Place, (e vit obligé de battre la chamade, afin
d’obtenir une Capitulation honorable, Les 6ta-
ges ayant écé donnez de pare & d'autre, on fue
vinge - quatre heures & convenirdes conditions,
parce que les premieres propofitions du Gou-
verneur furent trouvée fiirrefonnables, qu'clles
furent prefque toutes rejettées, S. A, R. pour
marques aux Catalans que le Roy d’Eprgn_c
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